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ARTICLE PREMIER

RAPPORT ANNEXÉ 

Après l’alinéa 7, insérer l’alinéa suivant :

« Elle doit par ailleurs tirer les conséquences du retour d’expérience de l’exercice ORION 2026, 
exercice interarmées et multidomaines de préparation opérationnelle à la haute intensité. Ce dernier 
fait ainsi l’objet d’une analyse approfondie et doit conduire à renforcer l’organisation d’exercices à 
l’échelle européenne, afin de favoriser l’interopérabilité des armées dans des contextes 
d’engagement sur des théâtres extérieurs multiples et complexes. »

EXPOSÉ SOMMAIRE

L’Opération de grande envergure pour des armées Résilientes, Interopérables, Orientées vers le 
combat de haute intensité et Novatrices, dite « exercice ORION 2026 », constitue un jalon majeur 
dans la préparation opérationnelle des forces françaises. Conduit du 8 février au 30 avril sur le 
territoire national, notamment sur la façade Atlantique, cet exercice interarmées et multi-domaines 
mobilise des moyens d’une ampleur inédite : 12 500 militaires, 120 drones, 140 aéronefs et 25 
bâtiments de la Marine nationale, dont le porte-avions Charles-de-Gaulle. Par son envergure et sa 
complexité, ORION 2026 s’impose comme un véritable laboratoire du combat de haute intensité.

Dans un contexte stratégique marqué par le retour des conflits de haute intensité en Europe et la 
multiplication des menaces hybrides pesant sur la résilience nationale, ORION 2026 répond à une 
nécessité impérieuse : adapter le modèle de défense français. Il permet non seulement d’entraîner 
les forces engagées dans des conditions proches du réel, mais aussi de tester la robustesse des 
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chaînes de commandement, de soutien et de logistique, dans une logique d’engagement prolongé. 
Cet exercice contribue ainsi à évaluer concrètement les besoins capacitaires, humains et matériels 
indispensables pour durer dans un conflit majeur.

La participation d’environ vingt-cinq pays, en majorité membres de l’Organisation du traité de 
l’Atlantique Nord (OTAN), renforce encore l’intérêt stratégique de l’exercice. ORION 2026 
démontre la capacité de la France à conduire une opération de haute intensité en coalition, tout en 
validant son aptitude à s’intégrer pleinement dans un cadre interallié. Il constitue, à ce titre, un outil 
essentiel de consolidation de l’interopérabilité avec nos partenaires.

Cet amendement vise ainsi à ce que le rapport annexé prenne en compte cet exercice dans la mise 
en oeuvre de l'actualisation de la loi de programmation militaire. En effet, l’exploitation rigoureuse 
du retour d’expérience d’un exercice de cette ampleur est déterminante. Elle conditionne la capacité 
à tirer des enseignements concrets, à identifier les lacunes, à ajuster les doctrines et à orienter les 
investissements futurs. La prise en compte effective de ces conclusions est indispensable pour 
renforcer durablement l’efficacité opérationnelle des armées et garantir la crédibilité de notre outil 
de défense face aux défis à venir.

 

 


